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verš Pinterieur de la Premiére République Tchécoslovaque. Le mouvement était 
constitué ďune majorité de Tchěques mais aussi d'Allemands des Sudětes (dont une 
majoritě de sociaux-démocrates) et de Juifs. Ces derniers fuyaient ďabord les 
sentiments anti-sémites propages par le mouvement ďHenlein. Pour la plupart 
des réfugiés sudětes et juifs ce fut le premiér pas verš Pémigration. L'aide étrangěre 
aux réfugiés fut essentiellement accordée par des organisations britanniques. Il 
convient de souligner les contributions des organisations suivantes: le Lord Mayor's 
Fund, le News Chronicle Fund, le Save the Children Fund et le Parti Travailliste 
britannique. Malgré la résistance initiale du gouvernement britannique ces organi
sations furent les premiěres á prendre des mesures concrětes quant á Pémigration 
des réfugiés en Grande-Bretagne. 

LA P R I S E D E P O U V O I R D ' H I T L E R 

E T L E D É C L I N D E LA M O N A R C H I E 

Peter Krüger 

La fin de la diplomatie allemande y compris ses conséquences pour PEurope est 
étroitement liée d'une part au rejet de la politique d'entente de 1'ěre Stresemann et, 
d'autre part, á Peffondrement de la république depuis 1930. Il s'agit d'une 
transition progressive verš une politique extérieure nationaliste de plus en plus 
cruelle. Celle-ci fut accompagnée ďun renforcement des traits autoritaires du systéme 
gouvernemental allemand et de la montée d'Hitler. La prise de pouvoir de ce 
dernier constitué également un long processus. Cest ainsi que la dáte du 30 Janvier 
1933 ne représente pour la politique extérieure qu'une étape peu importante — et 
ce malgré un changement fondamental des objectifs. L'orientation verš une con-
ception de grande puissance ne fit que réduire la résistance diplomatique contre 
Hitler. 

LA P O L O G N E E T LA T C H É C O S L O V A Q U I E. 

L E U R S R A P P O R T S D A N S L E S R E L A T I O N S 

I N T E R N A T I O N A L E S D E S A N N É E S 1 9 3 2 Á 1 9 3 4 

Jörg K. Hoensch 

Entre les deux guerres mondiales, les rapports entre la République Tchécoslovaque 
et la Pologne furent dominés par un sentiment ďantipathie dů á des conceptions 
politiques divergentes et ä des différends quant a kurs frontiěres. Une coUaboration 
plus étroite entre les deux alliés de la France face á la montée inquiétante du 
national-socialisme en Allemagne ne put s'etablir pour les raisons suivantes: Pre-
miěrement, la crainte du coté polonais qu'avec l'aide des Tchěques les Carpates 
russes ne deviennent un „Piemont" ukrainien mettant ainsi en danger Pintégrité 


